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Des allocutions d'une grande
force persuasive, des presta-
tions artistiques d'une grande
qualité, la ''journée Gabon'' à
l'Exposition universelle de
Milan, célébrée hier, a tenu
ses promesses et marqué les
esprits de milliers de visiteurs.
La présence du chef de l'État
a donné un cachet spécial à
ces manifestations écono-
miques et culturelles qui ont
fait exploser le taux de fré-
quentation du pavillon Gabon.

"L'EXPOSITION universelle
est l'occasion, pour chaque
pays qui y prend part, de
faire la promotion écono-
mique, culturelle et de bien
d'autres secteurs d'activités.
Le thème de cette exposition
est très important, puisqu'il
est relatif à la sécurité ali-
mentaire. Il fallait y être pré-
sent pour montrer aux yeux
du monde le souci qui est le
nôtre de sortir le Gabon de la
dépendance alimentaire
dans laquelle il se trouve",dixit Ali Bongo Ondimba.Ces mots du président de laRépublique, chef de l'Etat àla presse, au terme de la vi‐site du stand Gabon, tradui‐sent l'intérêt du Gabon àL'Expo Milan 2015. "Nous
voulons partager le dyna-
misme de l'économie gabo-
naise. Montrer tout ce que
nous déployons comme pro-
jets qui, dans les années à

La modernisation de la production agricole
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L'ouverture solennelle de la
Journée Gabon à l'Expo Milan
2015 a été marquée par deux
discours. Celui de Massimo Cas-
sano, sous-sécrétaire au Travail
du gouvernement italien et de
Régis Immongault, ministre ga-
bonais de l’Économie.

AVANT ces éclairages duprésident de la République,Ali Bongo Ondimba, quant àla politique volontaristed'investissements agricolesque le Gabon va déployer,avec vigueur dans les pro‐chains mois, la cérémonieprotocolaire de lancementde la journée Gabon a étéponctuée par deux impor‐tantes interventions. Avantque la parade artistique dela troupe de danses Tan‐dima ne précède le prési‐dent de la Républiquemarchant vers le pavillonGabon.M. Massimo Cassano, sous‐secrétaire d'Etat au Travaildu gouvernement italienaprès avoir remercié le chefde l'Etat gabonais pours'être déplacé à Milan, et lesof"iciels de Expo Milan 2015pour la qualité de l'organisa‐tion, a, au nom du Premier
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ministre italien Mateo Renzi,M. Cassano, reconnu que lePlan stratégique Gabonémergent dégage une visionclaire, une qualité de plani"i‐cation des actions de déve‐loppement qui rassure lesinvestisseurs. Il a insisté surles particularités du modèlede développement gabonais.Un modèle unique qui intè‐gre la préservation des éco‐systèmes et favorise undéveloppement durable in‐clusif.Au titre des particularitésqui façonnent ''le modèlevert du Gabon'', dans un en‐vironnement internationalde plus en plus globalisé qui

tend à gommer les diffé‐rences, M. Cassano a souli‐gné que les plans sectorielsde développement du Gabonse distinguent par la prise encompte de la nature et de laculture. Il a, surtout, relevéque les vastes programmesde construction des infra‐structures, les ambitions af‐"ichées en matière detourisme et d'écotourisme,la production des énergiespropres et du gaz naturel,sont en "in de compte autantd'opportunités que les in‐vestisseurs italiens doiventsaisir.Pour le membre du gouver‐nement italien, le Gabon n'a

pas eu tort de venir à l'expo‐sition universelle de Milan.Car, c'est un espace de li‐berté et de solidarité. M.Massimo Cassano a invité lesinvestisseurs à ne pas troptraîner les pieds. "Le Gabon
accueille en 2017 la coupe
d'Afrique des nations de foot-
ball (Can). Cette manifesta-
tion continentale du sport-roi
sera donc une occasion pour
le Gabon de diversi!ier son
économie. Et de ce fait, consti-
tuera des occasions d'inves-
tissements pour les hommes
d'affaires", a‐t‐il conclu. Pour sa part, Régis Immon‐gault, ministre gabonais del’Économie, a insisté sur les

différents programmes sec‐toriels d'investissementsdans le domaine agricole. Al'exemple du programme desécurité alimentaire et decroissance (Pasac), du Parte‐nariat public‐privé, Olam‐État gabonais, dans leprogramme Graine, l'entre‐preneuriat agricole, et lePlan de la relance de la "ilièrecafé‐cacao.Le ministre gabonais a sur‐tout indiqué que son pays achoisi comme sous‐thème :
"une alimentation au pro!it
de styles de vie". Par ce sous‐thème, a‐t‐il déclaré, leGabon a voulu mettre l'ac‐cent sur la qualité de l'ali‐

ment. La logique de qualitéexplique pourquoi le Gabons'est installé à Milan Expo2015 au ''cluster Cacao''. "A
cause de ses conditions agro-
climatiques spéci!iques, le
cacao gabonais est l'un des
meilleurs au monde", a ditRégis Immongault, en s'ap‐puyant sur les analyses gus‐tatives des experts deréférence, comme Eurocho‐colat, en la matière.En"in, le ministre de l’Écono‐mie a rassuré que le Gabonest ouvert aux investisseursitaliens en qui il reconnaîtune expérience pour assisterle Gabon à produire davan‐tage.

Le ministre de l' Economie, Régis Immongault, à l'occasion de son
allocution.
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Au terme de la visite des stands, le président de la République a
posé avec certains compatriotes présents sur le site.
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venir vont transformer le
pays. Des projets qui vont
faire du Gabon, un exporta-
teur net des denrées alimen-
taires", ajoutera le présidentde la République. La participation à MilanExpo, avec ses 25 millionsde visiteurs attendus, et quiregroupe les exposants de189 nations, réunis sur uneespèce unique de parte‐naires internationaux et desinvestisseurs est donc l'oc‐casion idéale pour le Gabonde présenter au monde sesrichesses naturelles et cultu‐relles, ses projets et les nom‐breuses opportunitésd'investissement.Et comme le thème de cetteexposition invite à s'interro‐ger sur comment nourrir laplanète, le Gabon est venu

avec des propositions, quivont contribuer à nourrir laplanète. "Nous avons des
terres, des conditions éco-
agronomiques pour que
l'agriculture puisse se déve-
lopper. Ce qui nous a man-
qué, c'était l'ambition. Cette
ambition forte nous l'avons
désormais. Quand on a l'am-
bition, la foi, les conditions
agroclimatiques, rien ne peut
empêcher le développement
de ce secteur. Et les projets
importants, tel que Graine,
sont une première réponse à
la transformation de notre
pays sur le plan agricole et de
la sécurité alimentaire".En effet, sur les cinq pro‐chaines années, plus de 200000 hectares seront mis àdisposition pour aider à ac‐croître notre production na‐

tionale, réduire la dépen‐dance alimentaire et créerdes emplois. Plus de 2000entrepreneurs agricolesvont être installés en zonerurale. Après avoir couvertles besoins du marché natio‐nal, l'excédent peut être ex‐porté pour aider à nourrir laplanète. En parlant de Graine, et desautres mega‐projets agri‐coles (cas des PPP avecOlam), le président de la Ré‐publique a vanté les vertusd'une voie nouvelle de co‐in‐vestissement prôné par lesautorités gabonaises : lespartenariats public‐privéssource de gains "inanciersmutuels. "A travers notre po-
litique volontariste, nous
voulons ainsi avoir des inves-
tisseurs qui viennent, pour

développer avec nous le
Gabon, et créer de la richesse
et des emplois au béné!ice des
populations", a dit le numéroun gabonais. 
INVESTISSEMENTS. Maisles impératifs de développe‐ment, a martelé le chef del'Etat, ne vont pas occulterles enjeux de conservationet de développement dura‐ble. "Notre politique volonta-
riste tient compte des
impératifs de préservation de
l'environnement, du dévelop-
pement durable. Nous avons
un plan d'allocation des
terres qui va faire que le dé-
veloppement de l'agriculture
va minimiser, dans des pro-
portions maîtrisées, la mo-
dernisation de la production
agricole nationale", a‐t‐il ex‐

pliqué. C'est donc compris, le déve‐loppement de l'agriculturene se fera pas au détrimentde l'environnement. Et leprésident de la Républiquede citer en exemple la maî‐trise de la déforestation :
"En la matière, notre taux de
déforestation est l'un des
plus faibles au monde. Il ne
dépasse même pas 1 %, mal-
gré l'existence d'une poli-
tique de développement des
activités forestières". La création d'une agencespatiale d'observation poursurveiller l'évolution ducouvert forestier, luttercontre le braconnage et lacoupe illicite du bois, parti‐cipe d'une volonté d'impul‐ser le développementdurable. Quant à la loi sur ledéveloppement durable,c'est un autre outil juridiqueau service du développe‐ment durable. Pour faciliter la venue desinvestisseurs au Gabon, leprésident Ali Bongo On‐dimba a mis en exergue lesréformes technologiques fa‐vorisant l'obtention rapidedes visas. En effet, l'innova‐tion e‐visa (visa électro‐nique) permet désormais àtout homme d'affairesd'avoir, en moins de 72heures, un visa par Internet.
"La formule du e-visa est
déjà opérationnelle depuis
un mois, et le premier à
l'avoir obtenu (par cette for-
mule) est un Britannique", a‐t‐il expliqué. 

Le chef de l'Etat, Ali
Bongo Ondimba

(lunettes), à son ar-
rivée sur le site de

l'Exposition de
Milan.
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